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Crise dans les banques alimentaires 
Bilan-Faim – un bien triste portrait de la situation 
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Gatineau, le 17 novembre 2009. – Ce matin, Banques alimentaires Canada dévoilait, sur la colline 
parlementaire, son Bilan-Faim 2009. Principalement, on note que c’est près de 800 000 personnes qui ont 
fréquenté une banque alimentaire ce qui représente une augmentation de 18%

 

 par rapport à 2008. Cette 
augmentation s’explique en partie par les nombreuses pertes d’emploi du à la crise économique. Banques 
alimentaires Canada demande au gouvernement fédéral d’en faire plus pour la faim et s’explique toujours 
mal pourquoi ce problème est si important dans un pays comme le Canada. 

Le portrait de la faim en Outaouais n’est guère plus reluisant. Selon Moisson Outaouais, la dernière année 
fut très difficile et les besoins n’ont cessé d’augmenter. Offrant un service de distribution de masse en 
denrées alimentaires auprès de 28 organismes d’aide alimentaire, Moisson Outaouais dresse aussi son 
Bilan-Faim régional. En Outaouais, c’est un peu plus de 31 000 personnes qui ne mangent pas à leur faim 
et de ce nombre, 12 400 sont des enfants. En mars 2009, Moisson Outaouais a aidé 6 900 personnes, ce 
qui représente une personne sur cinq dans le besoin. Parmi les personnes aidées, 16% ont comme 
principale source de revenus un emploi et près de la moitié sont des familles. La crise économique a 
également affecté l’Outaouais, surtout au niveau rural où l’on a observé plusieurs fermetures d’usine ce 
qui a entraîné en de nombreuses mises à pied. Par rapport à 2008, Moisson Outaouais a connu une 
augmentation de 4% du nombre de personnes aidées, ce qui diffère de la moyenne canadienne de 18%. La 
raison de cette mince augmentation n’est pas reliée à une demande moins élevée en Outaouais, mais bien 
d’un manque de ressources pour Moisson Outaouais. L’organisme a besoin de meilleurs outils et d’un 
meilleur support de la part de certains acteurs régionaux afin d’en faire encore plus. Notons que 
l’organisme travaille très fort à se doter de son propre entrepôt puisque présentement il bénéficie d’un 
partenariat avec la Banque alimentaire d’Ottawa pour ce qui est de l’entreposage des denrées.  
 
Moisson Outaouais peut en faire encore plus si les outils de travail sont mis en place pour le faire et que 
certains partenaires prennent le leadership pour réellement contrer le problème de la faim. Moisson 
Outaouais propose un plan solide, ou en se dotant des infrastructures nécessaires, l’organisme pourrait 
augmenter de façon considérable le nombre de personnes aidées. Afin que Moisson Outaouais puisse 
mener à terme son projet, les acteurs locaux doivent prendre le leadership et supporter l’organisme. Le 
fond infrastructure du gouvernement fédéral est une solution rapide et concrète au développement du 
projet de Moisson Outaouais; ainsi, une demande à ce fond pourrait être travaillée sous peu en 
collaboration avec la Ville de Gatineau. À travers les diverses campagnes de collectes de fonds et de 
denrées alimentaires mises sur pied par Moisson Outaouais, la communauté a su répondre à l’appel et 
ainsi faire une différence. Cependant, le besoin reste grand et il est temps de faire le prochain pas pour 
soulager ceux dans le besoin.  
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